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La Photographie de la pensee.

Le domaine des applications de la Photographie va s'eten-
dant de plus en plus. Apres la reproduction des objets visi-
hles, eile a permis celle de l'invisible, soit des radiation.-*

invisibles du spectre solaire, soit des etoiles situees au delä
des limites d'acees de la vision armee des meilleurs instruments

d'optique.
Elle reproduit les couleurs, eile conduit ä la synthese des

mouvements les plus varies et les plus rapides ; mais ce

n'est pas tout encore.
iSi nous en croyons M. W. Ingles Rogers, nous serions

ä l'aurore d'une application nouvelle et, certes, des plus
inattendues. II s'agirait de la reproduction de la pensee elle-

meme, quand celle-ci peut etre representee par la forme
d'un objet determine.

Cette science a recu de son auteur le nom de Psychogra-
phie. Un tres long et tres eurieux article vient d'etre public
ä ce sujet dans le dernier numero de VAmateur \Photographer

; nous nous hornerons ä en resumer ici les points prin-
cipaux.

L'auteur de cette decouverte (dont nous ne parlous encore,
par prudence, que sous toutes reserves) a remarquequ'une
plaque sensible qui n'avait pas ete exposee et sur laquelle
aucune trace de voile n'avait pu se produire par une clarte
normale accidentelle, s'etait dhveloppee en montrant ä son
centre une sorte de tache vague analogue ä un voile local.
Ne comprenant rien ä ce fait inexplicable pour lui, et recher-
chant quelle pouvait bien en etre la cause, il se souvint

c(ue, pendant qu'il attendait, assis sur sa chaise, l'entier
developpement d'une plaque lente <i venir, il avait longue-
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ment regarde cette plaque, mais sans intention aucune,
tout en se laissant aller ä ses pensees.

L'idee lui Dnt qu'il pourrait bien se degager des yeux,
pendant le travail de la pensee, des effluves phosphorescen-
tes capables d'impressionner la plaque sensible. II fit alors
tin essai. Apres avoir regarde fixement un shelling pendant

une minute, il s'enferma dans le laboratoire obseur, ä

peu de distance d'une plaque sensible, et se mit ä penser
fortement a ce shelling, sans en detourner sa pensee, pendant

quarante-trois minutes environ ; puis il se mit ä deve-

lopper la plaque au milieu de laquelle il vit apparaitre un
trait circulaire assez vague, mais qui pourtant rappelait au
moins la forme de l'objet vu.

Voulant serrer de plus pres Texptrience apres eet essai

assez encourageant, il tit appel d'abord ä des temoins, puis
la mise en oeuvre du nouvel essai fut mieux etudiee; au lieu
d'un shelling, on choisit un simple timbre-poste sur un
fond noir, la plaque sensible fut substitute ä la place oil le

timbre avait ete regarde. Ladureedel'expositionfut reduite
de quarante-trois a vingt minutes, la plaque fut choisie de

dimension süffisante pour qu'on put, s'il y avait lieu, y
retrouver la trace de Taction de chaque ceil.

Au developpement, on vit en effet deux impressions dis-
tinctes, separees Tunc de l'autre par une distance ä peu pros
egale ä celle qui existe entre les deux yeux. Au centre d'une
sorte de halo, se trouve, dans les deux images, assez dis-
tinctement rendue, la reproduction du timbre-poste.

Dans ce cas, le doute n'est plus possible : il y a bien une
action directe de Toeil sur la plaque.

II reste ii savoir maintenant quelle est la nature de cette
action. Est-elle due ä une phosphorescence particuliere
develojipee par le travail du cerveau en connexion avec la

retinef
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Evidemment, il reste ä etudier de plus pres eet etrange
phenomene, et surtout ä verifier s'il se manifestera d'une
faeon reguliere en procedant comme l'a fait M. Ingles
Rogers.

Nous void done au debut d'une application bien curieuse.

puisqu'elle vise la reproduction de la pensee sous certaines
formes determines.

On ne peut certainement reproduire I'idbeque nousavons
d'interesser nos lecteurs en leur contant cette histoire, mais
si l'on concentre sa pensee sui' un objet, par exemple sui'
le mot Photographie, apres que l'neil a pendant quelques
instiints regarde fixement ce mot. il se pourrait qu'ä l'egal
du timbre-poste ci-dessus, on obtlnt line reproduction de

ce mot, si l'auteur des indications qui precedent n'a pas ete
victime d'illusiens...

Nous allons voir si ccs faits recoivent confirmation,
auquel cas nous croirons ä un avenir des plus prodigieux
pour l'art qui nous passionne.

Leon Vidal.

Redressement des images deformees.

II est arrive ä tous les amateurs quiemploient les petits
appareilß ä inain, si repandus aujourd'hui, de faire quand
meme un cliche lorsque le sujet, trop eleve, leur faisait pre-
voir une deformation inevitable. Mais au tirage l'effet etait
tellemcnt desastreux qu'il fallait renoncer ä montrer le po-
sitifä ses amis et qu'on l'eliminait de son album. M. Victor
Selb nous indique, dans le dernier numero du Bulletin do
VAssociation Beige de Photographie, un excellent tour de

main pour remedier a 1'inconvenient; nous ne pouvons
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